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de dollars en 2004, pour atteindre 793,2 milliards 
de dollars. Les flux commerciaux accrus avec les 
États-Unis sont à l’origine de plus de 60 p. 100 de 
l’augmentation totale, soit 31,6 milliards de dollars.

de dollars, tandis que pour les échanges de biens avec 
la région des pays non-membres de l’OCDE, le déficit 
a augmenté de 3,4 milliards de dollars pour atteindre 
17,2 milliards de dollars.

Globalement, les États-Unis représentaient 75,9 p. 100 
du commerce total du Canada (bilatéral) en 2004, ce qui 
est en baisse d’un point de pourcentage par rapport au 
niveau enregistré l’année précédente. Ainsi, les échanges 
de biens entre le Canada et les États-Unis ont dépassé 
1,1 million de dollars à chaque minute de chaque jour 
l’an dernier.

Comme nous l’avons mentionné ci-dessus, tant le 
exportations que les importations canadiennes de biens 
ont augmenté pour atteindre des niveaux records en 
2004. Ainsi, les échanges bilatéraux de biens (c. à d. la 
somme des exportations et des importations de biens) 
ont atteint leurs niveaux les plus élevés. Le commerce 
bilatéral, c’est-à-dire total, a progressé de 51,4 milliards

Encadré A : L’émergence de la Chine, de l’Inde et du Brésil dans la

PRODUCTION, LE COMMERCE ET l’IED MONDIAUX

Un marché émergent est un pays, une région ou un secteur qui se distingue par une croissance 
élevée, accompagnée d’un risque élevé, laissant ainsi entrevoir un potentiel élevé. Si cette définition 
s’applique à de nombreux pays, trois ressortent du groupe parce qu’ils présentent des possibilités 
sur le plan du commerce et de l’investissement que le Canada ne peut se permettre de négliger : la 
Chine, l’Inde et le Brésil. Décrits dans le discours du Trône de 2004 comme des marchés émergents 
clés, ces pays sont en voie de transformer l’économie mondiale en réorientant les flux de commerce et 
d’investissement et en devenant des puissances économiques au sein de leur région respective.

BrésilChine Inde
8 547 403 km 
-0,2 % (2003) 

184 101 109

Superficie 
Croissance du PIB 
Population 
Inflation
Croissance
démographique
Taux de chômage

9 551 000 km 
9,1 % (2003) 

1 298 847 624 
1,2 % (2003 est.)

Superficie 
Croissance du PIB 
Population 
Inflation
Croissance
démographique
Taux de chômage

3 287 263 km 
8 %(2003) 

1 065 070 607 
3,8 % (2003 est.)

Superficie 
Croissance du PIB 
Population 
Inflation 14,7 % (2003 est.)
Croissance
démographique 1,11 % (2004 est.) 
Taux de chômage 12,3 % (2003 est.) 
PIB : 558418 (millions de SUS de 2004)

0,57 % (2004 est.) 
10,1 % (2003 est.) 

PIB : 1 601 015 (millions de SUS de 2004)

1,44 % (2004 est.) 
9,5 % (2003) 

PIB : 654 822 (millions de SUS de 2004)

Taille

Comme il ressort des tableaux qui précèdent, ces trois pays ont une très grande taille : la Chine, l’Inde 
et le Brésil sont, respectivement, le premier, le deuxième et le cinquième pays les plus populeux 
au monde. La Chine et l’Inde abritent à elles seules le tiers de la population mondiale. Mais le 
poids démographique n’est pas ce qui compte en définitive; c’est la taille économique qui explique 
pourquoi ces pays deviennent si importants dans l’économie mondiale. Le meilleur indicateur de la 
taille économique d’un pays est le produit intérieur brut (PIB), qui est une mesure de la production 
intérieure totale de l’économie. En utilisant une monnaie commune comme point de référence - dans 
ce cas, le dollar américain - nous constatons que la Chine, l’Inde et le Brésil figuraient parmi les vingt 
plus grandes économies dans le monde en 2003'. En proportion du PIB mondial, la Chine représente

1 Classement selon le PIB; Banque mondiale, Indicateurs du développement dans le monde.


